
Topo Cyclo n° 9

> Boucle avec variante
Durée : 2 h 45
Longueur : 29 km 
Niveau : difficile

> Provence
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• Les routes du département sont 
un bien commun de tous les usa-
gers, qu’ils soient cyclistes ou pas.

• Le respect de l’autre et la 
prudence sont des attitudes qui 
doivent être partagées, ainsi sera 
garantie la sécurité de tous.

• À vélo, le port du casque n’est 
pas obligatoire, mais il est forte-
ment recommandé.

• Choisissez un itinéraire qui 
correspond à votre niveau, pas 
de trop grandes distances ou 
de dénivelés importants pour 
les débutants, les enfants ou 
les cyclistes occasionnels. Les 
Boucles du 13 sont classées de la 
plus facile à la plus difficile, vert, 
bleu, rouge.

 • Avant de s’engager sur une 
boucle, vérifiez votre véhicule, 
freins, pneus, éclairage.

• Si vous êtes nombreux, frac-
tionnez votre groupe. Pas plus 
de 10 et jamais plus de 2 de 
front.

• Il vaut mieux porter des vête-
ments clairs pour être plus visi-
ble, ou mieux, des brassards ou 
baudriers fluorescents.

• Le port du gilet de sécurité est 
obligatoire hors agglomération 
de nuit et de jour par mauvaise 
visibilité.

• Consultez la météo avant de 
partir, rouler sous la pluie ou 
sur une route glissante n’est pas 
recommandé.

• Ne partez pas trop tard dans 
la journée, rouler à la tombée 
de la nuit n’est pas toujours très 
agréable.

 • Pensez à prendre une gourde 
d’eau et une carte routière.

Balisage
Balisage - Panneau directionnel des «Boucles du 13»

Conseils et recommandations 
pour faire du vélo : 

CONSEIL GÉNÉRAL DES BOUCHES-DU-RHÔNE
Direction des Routes 
Hôtel du Département - 52, avenue de Saint Just - 13256 Marseille Cedex 20

sur internet : http://www.cg13.fr

Un niveau moyen
à la portée du plus grand nombre.

Une promenade plus sportive

Pour toute la famille, petits et grands

Auriol, La Destrousse, 
La Bouilladisse, Peypin, 
Belcodène : placés à la
base des premiers reliefs
de la chaîne de l’Etoile-
Garlaban et de la montagne
de Régagnas, au nord 
d’Aubagne, ces cinq 
villages à l’écart des 
circuits touristiques ont 
conservé une réelle 
identité provençale. Une 
atmosphère symbolisée 
par leur habitat traditionnel,
des places typiques à 
platanes et à fontaines et 
quelques hameaux isolés, à 
vocation agricole.
Auriol, arrosée par 
l’Huveaune, se distingue 
avec les ruines de son 
château médiéval et la 
chapelle Sainte-Croix, 
depuis laquelle une large 
vue s’ouvre sur le village et 
sa tour de l’Horloge (16è 
siècle). La commune abrite 
aussi le musée Martin-Duby,
dédié à l’art et aux 
traditions populaires ainsi
qu’un hameau remarquable,
le Moulin de Redon. 

A l’ouest, La Destrousse, 
située sur un axe de 
passage (RD 96n), protège 
un charmant centre-ville 
autour de son église 
paroissiale et s’affiche 
comme un point de départ 
pour des balades vers le 
massif du Garlaban. 

Juste à côté, La 
Bouilladisse a quelques 

airs de ressemblance avec 
sa voisine. Son attrait 
réside dans l’animation de 
son centre mais surtout 
dans un chapelet de 
hameaux, où les bâtiments 
jadis agricoles se fondent 
dans un paysage de 
garrigues égayé de 
vieilles restanques. Le 
Pigeonnier, Les Gorguettes 
ou le hameau des Boyers 
sont des “écarts” à voir 
absolument. Au pied de la 
montagne de Régagnas, 
ils rappellent que 
l’occupation humaine ne 
date pas d’hier : les grottes 
du Janet, de l’Escargot 
ou du Tonneau portent 
encore les traces de vie de 
l’ère néolithique.

Peypin porte un joli nom. 
Ce village entouré de 
collines est doté de ruelles 
sinueuses, de placettes 
fleuries, d’un pressoir 
à huile et de maisons 
couleurs pastel. Les 
seigneurs du Moyen-Âge y 
firent construire un château 
dont on peut encore 
apercevoir les ruines.

Plus au nord, Belcodène 
prend un peu de hauteur, 
sur un plateau. Ce village 
agréable a longtemps 
joui d’un privilège : celui 
de pouvoir exploiter des 
mines de houilles. L’activité 
a cessé mais le village a 
conservé son atmosphère 
d’antan.

Une succession de villages au charme préservé

Pays d'Aubagne et de l'Etoile :
Le circuit des villages

Pays d'Aubagne et de l'Etoile :
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En Provence, l’huile 
d’olive jouit d’un regain 
de popularité dû à 
l’attrait du public pour les 
produits naturels. 
Le territoire “Pays 
d’Aubagne et de l’Etoile” 
n’échappe pas à la règle 
et nombreuses sont les 
parcelles où l’olivier 
retrouve la place qu’il 
avait perdu après le gel 
catastrophique de février 
1956. 
Aux côtés de variétés 
plus anciennes, ici ce sont 
l’Aglandau, la Salonenque 
et la Cayanne qui 
peuplent la majorité des 

vergers, la Cayanne étant 
même originaire d’Auriol !
L’AOC “Huile d’Olive 
du Pays d’Aix” obtenue 
en 1999 a favorisé la 
valorisation de ce produit 
d’exception. 

L’huile d’olive, une histoire plus que millénaire

Si le pays d’Aubagne et de 
l’Etoile a toujours eu une 
inclinaison agricole, cette 
vocation n’a pas toujours… 
coulé de source. 
L’eau est en effet un bien 
rare en Provence : il ne 
pleut pas beaucoup et 
la roche, à dominante 
calcaire, l’aspire 
profondément dans ses 
entrailles. Les paysans ont 
donc inventé des moyens 
de la retenir afin d’irriguer 
leurs terres. Parmi 
ceux-ci : les “mines 
d’eau”. 
Il s’agit d’une 
technique de captage 
qui consiste à drainer 
l’eau par gravité 
dans des galeries 
souterraines creusées 
à cet effet, puis 
de la puiser pour 
l’étendre sur les 
cultures (et même 
alimenter des fontaines 
!). Probablement 
importée en Provence 
au temps des Romains, 
cette pratique que l’on 
retrouve dans tout le 
bassin méditerranéen et au 
Moyen-Orient a perduré 
en Pays d’Aubagne. 
A Auriol, pas moins de 
cinq “mines d’eau” ont 
en effet été répertoriées 
(dont celles de Vède-Sud 
et d’Encouron), toutes 
situées au pied du petit 
massif de la Lare.
Elles ont été creusées 
selon le principe suivant :
l’ouvrier perce une 
galerie souterraine en 
avançant dans le sens 
où les filets d’eau et 
l’humidité semblent les 
plus importants. L’eau 
s’accumule ainsi dans la 
galerie et est récupérée 

depuis des puits verticaux 
préalablement ouverts 
pour évacuer les déblais.
Seul inconvénient : l’eau 
chargée en carbonates 
provoque l’apparition 
de concrétions sur les 
parois qui viennent 
peu à peu boucher la 
galerie contraignant son 
propriétaire à la prolonger 
ou à l’abandonner. 
Les cinq galeries d’Auriol 

sont de longueur modeste, 
la plus longue atteint 
quelques dizaines de 
mètres. La plus courte 
fait moins de dix mètres. 
Il n’a pas été possible de 
dater avec précision leur 
construction mais certaines 
sont toujours utilisées 
aujourd’hui !
Le droit d’usage est 
en revanche assez 
complexe. Quelques-unes 
appartiennent à un seul 
et même propriétaire qui 
s’en réserve la jouissance 
alors que d’autres ont 
une origine collective et 
tolèrent une utilisation 
partagée.

“Mines d’eau” d’Auriol, la mémoire agraire "Le département des Bouches-
du-Rhône jouit de nombreuses 
richesses naturelles. La politique 
volontariste que mène le Conseil 
général depuis dix ans vise à les 
préserver tout en les faisant 
connaître au plus grand nombre. 

Ainsi, ce topo guide vous invite à découvrir ce patrimoine 
unique en empruntant nos plus belles routes."

Jean-Noël Guérini
Sénateur - Président du Conseil Général 

des Bouches-du-Rhône

Régagnas et Huveaune : 
une montagne et une vallée en vis à vis

Au nord-est de l’Etoile et du Garlaban, la montagne 
de Régagnas est un massif de transition entre 
la Sainte-Victoire et la Sainte-Baume. A l’œil, les 
espaces pelés des sommets contrastent avec la 
garrigue des versants, ponctuée de chênes et de 
pinèdes. Plus bas, les contreforts ont conservé une 
organisation agricole. Vers Belcodène et Auriol, 
on peut ainsi voir d’anciennes terrasses plantées 
d’oliviers, de vignes ou de vergers. 
Si côté nord le Régagnas moutonne de collines en 
plateaux vers la plaine de Trets, au sud il plonge 
en abrupts vertigineux sur la vallée de l’Huveaune. 
Après avoir dévalé la Sainte-Baume, cette rivière 
chemine d’Auriol à Aubagne entre des reliefs pentus 
et des paysages conquis par l’homme. Habitat, 
parcelles agricoles, activités : en fond de vallée, 
l’espace est contraint mais n’élimine pas l’aspect 
sauvage, comme près d’Auriol et Roquevaire où 
l’Huveaune se glisse dans un étroit corridor.

Avant de s’arrêter 
défi nitivement en 2003 à 
Gardanne, l’extraction du 
lignite occupait les petites 
communes situées aux 
alentours. 
Cette industrie fournissait 
du travail à la population 
des communes 

environnantes. 
Qui n’a pas eu 
ici un parent, un 
ami “employé à la 
mine”.
Cadolive, 
Valdonne, 
Auberge Neuve, 
les vestiges de 
cette exploitation. 
Hors circuit, au 
départ de Auberge 
Neuve se trouve 
le “Monument aux 
Mineurs” établi 
sur les vestiges du 
Puits Villeneuve.
La ligne de 
chemin de fer 
ouverte en 1868 
entre Aubagne et 
Valdonne évacuait 
par la Vallée de 

l’Huveaune, le charbon 
extrait des nombreux puits 
en activité.
Situé sur une installation 
encore intacte, l’Ecomusée 
du Puits Hély d’Oissel 
retrace, à Gréasque,  
l’histoire minière de la 
région. 

Le pays minier

Source : Eco-musée Sainte-Baume

Auriol

Vue sur Sainte Victoire
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Tél : 04 91 13 84 13 - Fax : 04 91 33 01 82

Site web : www.visitprovence.com

En collaboration avec la Communauté d’Agglomération Pays d’Aubagne et 
de l’Etoile et le Comité Départemental de Cyclotourisme (tél. 04 42 55 31 31)
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• Les routes du département sont 
un bien commun de tous les usa-
gers, qu’ils soient cyclistes ou pas.

• Le respect de l’autre et la 
prudence sont des attitudes qui 
doivent être partagées, ainsi sera 
garantie la sécurité de tous.

• À vélo, le port du casque n’est 
pas obligatoire, mais il est forte-
ment recommandé.

• Choisissez un itinéraire qui 
correspond à votre niveau, pas 
de trop grandes distances ou 
de dénivelés importants pour 
les débutants, les enfants ou 
les cyclistes occasionnels. Les 
Boucles du 13 sont classées de la 
plus facile à la plus difficile, vert, 
bleu, rouge.

 • Avant de s’engager sur une 
boucle, vérifiez votre véhicule, 
freins, pneus, éclairage.

• Si vous êtes nombreux, frac-
tionnez votre groupe. Pas plus 
de 10 et jamais plus de 2 de 
front.

• Il vaut mieux porter des vête-
ments clairs pour être plus visi-
ble, ou mieux, des brassards ou 
baudriers fluorescents.

• Le port du gilet de sécurité est 
obligatoire hors agglomération 
de nuit et de jour par mauvaise 
visibilité.

• Consultez la météo avant de 
partir, rouler sous la pluie ou 
sur une route glissante n’est pas 
recommandé.

• Ne partez pas trop tard dans 
la journée, rouler à la tombée 
de la nuit n’est pas toujours très 
agréable.

 • Pensez à prendre une gourde 
d’eau et une carte routière.

Balisage
Balisage - Panneau directionnel des «Boucles du 13»

Conseils et recommandations 
pour faire du vélo : 

CONSEIL GÉNÉRAL DES BOUCHES-DU-RHÔNE
Direction des Routes 
Hôtel du Département - 52, avenue de Saint Just - 13256 Marseille Cedex 20

sur internet : http://www.cg13.fr

Un niveau moyen
à la portée du plus grand nombre.

Une promenade plus sportive

Pour toute la famille, petits et grands
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des places typiques à 
platanes et à fontaines et 
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vocation agricole.
Auriol, arrosée par 
l’Huveaune, se distingue 
avec les ruines de son 
château médiéval et la 
chapelle Sainte-Croix, 
depuis laquelle une large 
vue s’ouvre sur le village et 
sa tour de l’Horloge (16è 
siècle). La commune abrite 
aussi le musée Martin-Duby,
dédié à l’art et aux 
traditions populaires ainsi
qu’un hameau remarquable,
le Moulin de Redon. 

A l’ouest, La Destrousse, 
située sur un axe de 
passage (RD 96n), protège 
un charmant centre-ville 
autour de son église 
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comme un point de départ 
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Bouilladisse a quelques 

airs de ressemblance avec 
sa voisine. Son attrait 
réside dans l’animation de 
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date pas d’hier : les grottes 
du Janet, de l’Escargot 
ou du Tonneau portent 
encore les traces de vie de 
l’ère néolithique.
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Ce village entouré de 
collines est doté de ruelles 
sinueuses, de placettes 
fleuries, d’un pressoir 
à huile et de maisons 
couleurs pastel. Les 
seigneurs du Moyen-Âge y 
firent construire un château 
dont on peut encore 
apercevoir les ruines.

Plus au nord, Belcodène 
prend un peu de hauteur, 
sur un plateau. Ce village 
agréable a longtemps 
joui d’un privilège : celui 
de pouvoir exploiter des 
mines de houilles. L’activité 
a cessé mais le village a 
conservé son atmosphère 
d’antan.
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En Provence, l’huile 
d’olive jouit d’un regain 
de popularité dû à 
l’attrait du public pour les 
produits naturels. 
Le territoire “Pays 
d’Aubagne et de l’Etoile” 
n’échappe pas à la règle 
et nombreuses sont les 
parcelles où l’olivier 
retrouve la place qu’il 
avait perdu après le gel 
catastrophique de février 
1956. 
Aux côtés de variétés 
plus anciennes, ici ce sont 
l’Aglandau, la Salonenque 
et la Cayanne qui 
peuplent la majorité des 

vergers, la Cayanne étant 
même originaire d’Auriol !
L’AOC “Huile d’Olive 
du Pays d’Aix” obtenue 
en 1999 a favorisé la 
valorisation de ce produit 
d’exception. 

L’huile d’olive, une histoire plus que millénaire

Si le pays d’Aubagne et de 
l’Etoile a toujours eu une 
inclinaison agricole, cette 
vocation n’a pas toujours… 
coulé de source. 
L’eau est en effet un bien 
rare en Provence : il ne 
pleut pas beaucoup et 
la roche, à dominante 
calcaire, l’aspire 
profondément dans ses 
entrailles. Les paysans ont 
donc inventé des moyens 
de la retenir afin d’irriguer 
leurs terres. Parmi 
ceux-ci : les “mines 
d’eau”. 
Il s’agit d’une 
technique de captage 
qui consiste à drainer 
l’eau par gravité 
dans des galeries 
souterraines creusées 
à cet effet, puis 
de la puiser pour 
l’étendre sur les 
cultures (et même 
alimenter des fontaines 
!). Probablement 
importée en Provence 
au temps des Romains, 
cette pratique que l’on 
retrouve dans tout le 
bassin méditerranéen et au 
Moyen-Orient a perduré 
en Pays d’Aubagne. 
A Auriol, pas moins de 
cinq “mines d’eau” ont 
en effet été répertoriées 
(dont celles de Vède-Sud 
et d’Encouron), toutes 
situées au pied du petit 
massif de la Lare.
Elles ont été creusées 
selon le principe suivant :
l’ouvrier perce une 
galerie souterraine en 
avançant dans le sens 
où les filets d’eau et 
l’humidité semblent les 
plus importants. L’eau 
s’accumule ainsi dans la 
galerie et est récupérée 

depuis des puits verticaux 
préalablement ouverts 
pour évacuer les déblais.
Seul inconvénient : l’eau 
chargée en carbonates 
provoque l’apparition 
de concrétions sur les 
parois qui viennent 
peu à peu boucher la 
galerie contraignant son 
propriétaire à la prolonger 
ou à l’abandonner. 
Les cinq galeries d’Auriol 

sont de longueur modeste, 
la plus longue atteint 
quelques dizaines de 
mètres. La plus courte 
fait moins de dix mètres. 
Il n’a pas été possible de 
dater avec précision leur 
construction mais certaines 
sont toujours utilisées 
aujourd’hui !
Le droit d’usage est 
en revanche assez 
complexe. Quelques-unes 
appartiennent à un seul 
et même propriétaire qui 
s’en réserve la jouissance 
alors que d’autres ont 
une origine collective et 
tolèrent une utilisation 
partagée.

“Mines d’eau” d’Auriol, la mémoire agraire"Le département des Bouches-
du-Rhône jouit de nombreuses 
richesses naturelles. La politique 
volontariste que mène le Conseil 
général depuis dix ans vise à les 
préserver tout en les faisant 
connaître au plus grand nombre. 

Ainsi, ce topo guide vous invite à découvrir ce patrimoine 
unique en empruntant nos plus belles routes."

Jean-Noël Guérini
Sénateur - Président du Conseil Général 

des Bouches-du-Rhône

Régagnas et Huveaune : 
une montagne et une vallée en vis à vis

Au nord-est de l’Etoile et du Garlaban, la montagne 
de Régagnas est un massif de transition entre 
la Sainte-Victoire et la Sainte-Baume. A l’œil, les 
espaces pelés des sommets contrastent avec la 
garrigue des versants, ponctuée de chênes et de 
pinèdes. Plus bas, les contreforts ont conservé une 
organisation agricole. Vers Belcodène et Auriol, 
on peut ainsi voir d’anciennes terrasses plantées 
d’oliviers, de vignes ou de vergers. 
Si côté nord le Régagnas moutonne de collines en 
plateaux vers la plaine de Trets, au sud il plonge 
en abrupts vertigineux sur la vallée de l’Huveaune. 
Après avoir dévalé la Sainte-Baume, cette rivière 
chemine d’Auriol à Aubagne entre des reliefs pentus 
et des paysages conquis par l’homme. Habitat, 
parcelles agricoles, activités : en fond de vallée, 
l’espace est contraint mais n’élimine pas l’aspect 
sauvage, comme près d’Auriol et Roquevaire où 
l’Huveaune se glisse dans un étroit corridor.

Avant de s’arrêter 
défi nitivement en 2003 à 
Gardanne, l’extraction du 
lignite occupait les petites 
communes situées aux 
alentours. 
Cette industrie fournissait 
du travail à la population 
des communes 

environnantes. 
Qui n’a pas eu 
ici un parent, un 
ami “employé à la 
mine”.
Cadolive, 
Valdonne, 
Auberge Neuve, 
les vestiges de 
cette exploitation. 
Hors circuit, au 
départ de Auberge 
Neuve se trouve 
le “Monument aux 
Mineurs” établi 
sur les vestiges du 
Puits Villeneuve.
La ligne de 
chemin de fer 
ouverte en 1868 
entre Aubagne et 
Valdonne évacuait 
par la Vallée de 

l’Huveaune, le charbon 
extrait des nombreux puits 
en activité.
Situé sur une installation 
encore intacte, l’Ecomusée 
du Puits Hély d’Oissel 
retrace, à Gréasque,  
l’histoire minière de la 
région. 

Le pays minier

Source : Eco-musée Sainte-Baume
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de l’Etoile et le Comité Départemental de Cyclotourisme (tél. 04 42 55 31 31)



Le circuit des villages
 29 km - 2h45

Au départ de la mairie d’Auriol 
franchissez le pont au-dessus de 
l’Huveaune et dirigez-vous vers 
l’église. Contournez celle-ci par la 
gauche et prenez à droite la
RD 45 en direction du hameau de 
Moulin de Redon. A l’intersection 
avec la RD 45a tournez à gauche 
vers La Bouilladisse. Cette route 
serpente sur environ 7 km entre les 
champs d’oliviers, les vignobles et 
les forêts de pins.

Le circuit permet de faire un 
détour vers le domaine de la 
Michelle. Après avoir franchi un 
petit pont, un chemin sur votre 
droite vous permet d’accéder au 
domaine de La Michelle. A l’entrée 
du domaine, vous remarquerez un 
oratoire séculaire.

Avant le village de la Bouilladisse, 
il y a la possibilité de raccourcir la 
boucle en tournant à gauche par 
la RD 45b et de rejoindre ainsi 
directement votre point de départ :
Auriol.

Trois cents mètres avant l’entrée 
du village de La Bouilladisse 
tournez à droite sur la RD 45e 
en direction du Pigeonnier. 
Une montée de 3,5 km avec 
dans certaines sections des 
pourcentages supérieurs à 6% vous 
mènera jusqu’à la RD 908. 

A l’intersection tournez à gauche 
en direction de Belcodène. 
Circulez sur l’accôtement aménagé 
sur 300 mètres, puis prenez à 
droite en direction du village de 
Belcodène que vous allez traverser. 

De cette route en promontoire 
vous pouvez apercevoir la 
montagne de la Sainte Victoire, la 
Chaîne de l’Etoile et le Garlaban. 

Empruntez la RD 46b qui 
contourne le village en direction 
de La Bouilladisse, tournez à 
gauche puis à droite jusqu’au 
carrefour avec la RD 908 où 
vous tournerez de nouveau à 
droite. Après avoir franchi le 
pont au-dessus de l’autoroute, 
vous prendrez la RD 96 sur votre 
gauche. 
Soyez vigilant en traversant ce 
carrefour et circulez de préférence 
sur les accôtements aménagés. A 
la prochaine intersection tournez à 
droite en direction de Cadolive. La 
route descend à travers une forêt 
de chêne et de pins. Quelques 
mètres après l’entrée du hameau 
de Valdonne, tournez à gauche sur 
la RD 46a en direction de Peypin. 

La RD 46a traverse au début une 
petite zone d’activité à la sortie de 
laquelle se trouve sur votre droite 
des vestiges et un mémorial dédié 
aux maquisards de la dernière 
guerre mondiale. Après avoir 
traversé une forêt, vous atteindrez 
le village de Peypin. 
A l’intersection avec la RD 7, 
prenez à gauche en direction de La 
Destrousse.

Soyez prudents la voie est en forte 
pente. Une fois arrivés dans le 
village, tournez à droite sur 
la RD 96 puis après 150 mètres 
tournez à gauche sur la RD 45c, 
direction Le Maltrait. Cette route 
étroite passe sous l’autoroute 
puis sous la voie de chemin de fer 
avant d’attaquer une forte pente 
dont la déclivité atteint les 12 % en 
certains points. 

Au sommet de la côte, prenez à 
gauche la RD 45b qui redescend 
sur Auriol. 

Nota : Vous pouvez réaliser 
cet itinéraire au départ de La 
Bouilladisse, Belcodène, Peypin et 
La Destrousse.

Ce circuit classé rouge est 
déconseillé aux enfants et 
s’adresse à des cyclistes 
aguerris compte tenu des fortes 
déclivités. 
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Parking : 
Auriol : Parking du Château
La Bouilladisse : Place de la 
Mairie
Belcodène : Place de l’Eglise
Peypin : Place de l’Eglise
La Destrousse : Place de la 
Mairie

Contacts utiles :
>     Tourisme : 

 www.visitprovence.com

>  Maison du Tourisme du Pays 
d’Aubagne et de l’Etoile : 
04 04 42 03 49 98

>  Syndicat d’Initiative de La 
Bouilladisse : 04 42 62 97 08

>  Point d’Information de La 
Destrousse : 04 42 18 49 30

Découverte

> Moulin à huile Margier
 Domaine de la Michelle 
13390 Auriol 
Tél. : 04 42 04 74 09
L’activité du moulin Margier 
remonte à plus de trois siècles. 
Dirigé depuis quatre générations 
par la famille Margier, le moulin 
a su allier tradition et modernité. 
Les 1800 oliviers du Domaine de 
la Michelle bénéfi cient depuis peu 
du label “Agriculture Biologique”.

> Atelier Fabien Innocenti
Avenue des Lavandières 
13390 Auriol
Tél. : 04 42 03 01 58
La Poterie d’Aujourd’hui c’est une 
gamme variée de céramiques 
utilitaires et décoratives, des 
couleurs éclatantes, des formes 
originales, un regard nouveau sur 
notre environnement et surtout, 
la garantie d’un savoir faire 
familial. En effet, fi ls et petit fi ls de 
céramistes. Fabien Innocenti joue 
avec la terre et passe allègrement 
de la poterie traditionnelle aux 
créations contemporaines.

Boucle n° 9
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Durée : 2 h 45

Niveau : difficile 
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Distancier : 
Marseille - Auriol : 29 km
Aix en Provence - Auriol : 29 km
Salon de Provence - Auriol : 65 km
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